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(54) Dispositif de centrage de roues dentees

(57) Dispositif de centrage par rapport à un axe de
référence (AA’) d’une roue munie d’une denture. Ce dis-
positif comporte un support sur lequel est disposée ladite
roue, et au moins trois organes de positionnement (82)
mobiles radialement et munis chacun d’une ou deux tou-

ches destinées à prendre appui contre les flancs des
dents de la denture, les organes de positionnement (82)
étant ensemble munis d’au moins six touches, et un or-
gane de commande (32) coopérant avec lesdits organes
de positionnement (82) pour les mettre en contact et les
écarter desdites dents.
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Description

[0001] L’invention se rapporte au domaine de la mi-
crotechnique. Elle concerne plus particulièrement un dis-
positif de centrage de roues dentées, en vue d’une rec-
tification par étampage du trou central de telles roues.
[0002] Le découpage par étampage, à l’aide d’un poin-
çon et d’une matrice, du centre d’une roue dentée, est
bien connue de l’homme du métier. Il requiert un centrage
extrêmement précis, afin de garantir une parfaite con-
centricité de la denture en référence à l’axe de pivote-
ment. Cette opération est effectuée traditionnellement à
l’aide d’un cône concentrique à la matrice, et dont les
parois guident la roue, par l’extrémité de ses dents, vers
le fond du cône constitué par la face supérieure de la
matrice elle-même.
[0003] Un tel dispositif de centrage présente cepen-
dant plusieurs inconvénients. Tout d’abord, il effectue le
centrage de la roue en considérant le centre de la roue
par rapport aux extrémités des dents, qui ne constituent
pas sa partie active. Par ailleurs, le cône de guidage est
adapté au diamètre de la roue à centrer, ce qui implique
qu’un cône de guidage différent est nécessaire pour cha-
que diamètre de roue. En outre, l’extrémité des dents est
pointue, de telle sorte qu’un risque d’endommagement
peut difficilement être éliminé.
[0004] La présente invention pallie ces inconvénients
en proposant un dispositif de centrage des roues dentées
par rapport à leurs flancs, s’adaptant très simplement à
tout diamètre ou nombre de dents.
[0005] Plus précisément, l’invention concerne un dis-
positif de centrage par rapport à un axe de référence
d’une roue munie d’une denture, caractérisé en ce qu’il
comporte un support sur lequel est disposée la roue, et
au moins trois organes de positionnement mobiles ra-
dialement et munis chacun d’une ou deux touches des-
tinées à prendre appui contre les flancs des dents de la
denture, les organes de positionnement étant ensemble
munis d’au moins six touches, et un organe de comman-
de coopérant avec les organes de positionnement pour
les mettre en contact et les écarter des dents.
[0006] Avantageusement, l’invention comporte enco-
re les caractéristiques suivantes :

- Les organes de positionnement sont, en outre, mo-
biles angulairement autour de l’axe de référence à
l’intérieur d’une plage définie.

- Chacun des organes de positionnement comporte
deux touches, chacune d’elles étant formée par une
surface verticale, les surfaces verticales se coupant
pour former une pointe.

- Les organes de positionnement comportent des bras
munis chacun d’une portion supérieure, d’une por-
tion inférieure et d’une portion intermédiaire formant
un angle entre les portions supérieure et inférieure,
et chacun des bras étant monté pivotant par l’extré-
mité de la portion inférieure autour d’un axe horizon-
tal.

- L’organe de commande est muni d’un tube cylindri-
que mobile en translation parallèlement à l’axe de
référence et dont au moins une portion de la surface
intérieure, coopérant avec les bras, est concentrique
à l’axe de référence.

- La portion de l’organe de commande forme une por-
tion de cône concentrique à l’axe de référence et
venant en appui sur la portion intermédiaire des bras.

- Les bras sont montés mobiles dans des fentes dis-
posées radialement, et pratiquées dans des chariots
mobiles angulairement sensiblement autour de l’axe
de référence.

- Les chariots sont montés mobiles angulairement à
l’intérieur d’une gorge pratiquée dans une pièce cir-
culaire sensiblement concentrique à l’axe de réfé-
rence, et comportant des ouvertures au travers des-
quelles passent les bras.

- Le support est constitué par une matrice destinée
au rectifiage de roues dentées.

[0007] D’autres caractéristiques de l’invention appa-
raîtront plus clairement à la lecture de la description qui
suit, faite en référence aux dessins annexés, dans
lesquels :

- la figure 1 illustre une vue en coupe verticale du dis-
positif de centrage selon l’invention, monté sur un
ensemble destiné à l’étampage d’une roue dentée,

- la figure 2 représente une vue de dessus du dispositif
de centrage, et

- la figure 3 représente une vue agrandie du position-
nement d’une roue dentée par le dispositif de cen-
trage.

[0008] L’ensemble destiné à rectifier le trou central de
roues, en référence à la denture, est représenté en figure
1. Il comprend :

- une étampe destinée à assurer le découpage du trou
central et constitué d’un poinçon 6 et d’une matrice 8,

- un bloc à colonnes 10 sur lequel l’étampe est mon-
tée, et

- un dispositif de centrage 12 selon l’invention.

[0009] Le bloc à colonnes 10 est formé d’une base fixe
14, de deux colonnes 16 et 18 solidaires de la base fixe
14, et d’une tête 20, coulissant verticalement le long des
colonnes 16 et 18, et servant de support au poinçon 6.
La base fixe 14 est munie d’une épaisse plaque percée
en son centre d’un trou circulaire 22 débouchant, dans
lequel est inséré le dispositif de centrage 12. Celui-ci sert
de support à la matrice 8. Quatre trous borgnes 24a, b,
c, d, sont percés dans la base fixe 14, au voisinage du
trou circulaire 22, de façon à recevoir des goupilles de
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positionnement du dispositif de centrage selon l’inven-
tion.
[0010] Le dispositif de centrage comporte un premier
tube cylindrique 26 de diamètre intérieur constant, de
diamètre extérieur correspondant au diamètre du trou
22, et s’évasant en son extrémité supérieure, de façon
à former un épaulement extérieur 28. Le tube 26 est dis-
posé dans le trou circulaire 22, de sorte que l’épaulement
28 vient prendre appui sur la surface supérieure de la
base 14. Quatre trous verticaux 30a, b, c, d sont percés
dans l’épaulement 28 et disposés en regard, respective-
ment des trous 24a, b, c, et d. La surface intérieure cy-
lindrique du tube 26 définit ainsi un axe géométrique AA’,
qui est son axe de symétrie, et sur lequel doivent être
centrées, en finalité, les roues dentées à rectifier.
[0011] Un deuxième tube cylindrique 32 est inséré
dans le premier tube 26. Son diamètre extérieur est sen-
siblement égal au diamètre intérieur du tube 26, de façon
à pouvoir se mouvoir en translation à l’intérieur de celui-
ci, pratiquement sans jeu. Son extrémité intérieure su-
périeure forme une portion de cône 34, concentrique
avec le tube 26 et destinée à coopérer avec des organes
de positionnement des roues dentées décrits plus loin.
De même, sa surface intérieure est concentrique avec
le tube 26, de façon à garantir le centrage des roues
dentées, comme explicité par la suite. Son extrémité in-
térieure inférieure est munie d’un dégagement 36 servant
de logement à un piston 38, actionné par un système
pneumatique ou mécanique qui ne sera pas décrit, car
étant sans rapport direct avec l’invention.
[0012] Une pièce circulaire 40, représentée en vue de
dessus en figure 2, de diamètre sensiblement égal au
diamètre extérieur de l’épaulement 28, est disposée sur
l’épaulement 28 du premier tube 26. Elle possède une
gorge 42 circulaire pratiquée en sa surface supérieure,
et cinq ouvertures 44e, f, g, h, i, de forme générale tra-
pézoïdale isocèle, dont la petite base se trouve du côté
de l’axe AA’. Elles sont pratiquées dans la gorge 42, dans
toute l’épaisseur de la plaque 40, formant un angle au
sommet d’environ 10 à 15 degrés, et disposées à inter-
valles égaux l’une de l’autre. Ces ouvertures sont desti-
nées à laisser passer des organes de positionnement
des roues dentées, comme explicité par la suite.
[0013] Un trou 46, percé au centre de la pièce 40, est
muni d’un premier dégagement 48, du côté de la face
supérieure, et d’un deuxième dégagement 50, du côté
de la face inférieure. La pièce circulaire 40 est disposée
sur le tube 26, de façon à ce que le trou 46 et son déga-
gement 50 soient concentriques à ce tube. Quatre trous
52a, b, c, d traversent de part en part la pièce 40 en sa
périphérie, et sont disposés en regard respectivement
des trous 30a, b, c, d, de façon à recevoir des goupilles
de positionnement du dispositif de centrage.
[0014] Cinq chariots 54e, f, g, h, i formant des portions
d’anneaux s’adaptant à la gorge 42, et d’épaisseur égale
à l’épaisseur de cette dernière, sont disposés à l’intérieur
de la gorge 42, sensiblement aux emplacements des
ouvertures 44e, f, g, h, i. Ils sont libres de se déplacer

uniquement en rotation à l’intérieur de la gorge 42, autour
de l’axe de la pièce circulaire 40. Chacun des chariots
54e, f, g, h, i, est muni d’une fente 56, respectivement e,
f, g, h, i, de largeur déterminée et précise, pratiquée de-
puis le rayon le plus faible, jusqu’aux deux tiers environ
de la pièce. Ces fentes 56e, f, g, h, i sont destinées à
guider le mouvement des organes de positionnement du
dispositif de centrage, tel que décrit par la suite.
[0015] Une deuxième pièce circulaire 58, de diamètre
sensiblement égal au diamètre de la première pièce cir-
culaire 40, est disposée sur cette dernière. Elle comporte
un trou central 60 servant de logement à la matrice 8 de
l’étampe. Autour de ce trou central 60, une gorge 62 est
pratiquée, de section sensiblement carrée, de hauteur
environ égale à un tiers de l’épaisseur de la pièce 58, et
permettant de loger une enclume, non représentée, pour
la matrice 8. Cinq ouvertures 64e, f, g, h, i, formant des
secteurs annulaires et débouchant sur la gorge 62, tra-
versent la pièce dans toute son épaisseur. Elles sont
sensiblement de mêmes dimensions que celles des
ouvertures 44e, f, g, h, i. Quatre trous 66a, b, c, d sont
pratiqués à la périphérie de la pièce 58 et disposés en
face des trous 52a, b, c, et d, de façon à recevoir des vis
de fixation du dispositif de centrage. Lorsque la pièce
circulaire 58 est en place, et que les vis engagées dans
les trous 24, 30, 52 et 66 sont serrées, le trou 60 et la
matrice 8, qui est à l’intérieur, sont concentriques au tube
26. La pièce 58 maintient les chariots 54e, f, g, h, i en
place dans la gorge 42, dans leurs positions angulaires
respectives.
[0016] Un troisième tube cylindrique 68, de diamètre
sensiblement inférieur à celui des deux premiers tubes
26 et 32, possède un premier dégagement circulaire ex-
térieur 70 en son extrémité supérieure. Celui-ci est chas-
sé à l’intérieur du dégagement inférieur 50 de la pièce
40, de sorte que le tube 68 est logé à l’intérieur des deux
premiers tubes 26 et 32, sans contact, mais sensiblement
concentrique au tube 26. Un deuxième dégagement cir-
culaire extérieur 72 est pratiqué à son extrémité inférieu-
re.
[0017] Une pièce à symétrie circulaire 74, est munie
d’une partie tubulaire 76 de diamètre intérieur légère-
ment inférieur au diamètre du dégagement 72 et sur le-
quel elle est montée en force, et d’un épaulement 78
ajusté librement à l’intérieur du tube 32. La pièce 74 se
trouve ainsi engagée dans le tube 32, qui est libre de se
mouvoir en translation par rapport à cette dernière, pra-
tiquement sans jeu. Par ailleurs, la pièce 74 étant cylin-
drique, et la surface intérieure du tube 32 étant concen-
trique au tube 26, la pièce 74 est elle-même concentrique
au tube 26. De la sorte, le tube 68, engagé d’une part
dans la pièce 40 et d’autre part dans la pièce 74, est lui-
même concentrique au tube 26. Cinq fentes 80e, f, g, h,
i formant un angle de 10 à 15 degrés, sont pratiquées
dans l’épaulement 78 et distribuées tout autour de celui-
ci à intervalles égaux. Ces fentes 80e, f, g, h, i sont des-
tinées à recevoir la partie inférieure de cinq organes de
positionnement 82e, f, g, h, i, appelés encore ’pétales’.
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[0018] Les pétales 82e, f, g, h, i sont des bras longs
et plats, comportant une portion inférieure 84e, f, g, h, ,
i , une portion intermédiaire 86e, f, g, h, ,i, et une portion
supérieure 88e, f, g, h, ,i. Pour la simplicité de l’exposé,
les index e, f, g, h, i correspondant aux cinq pétales seront
volontairement omis durant toute la description de ces
pièces.
[0019] La portion inférieure 84, longue et droite, com-
porte une encoche 90, de largeur sensiblement égale à
la hauteur de l’épaulement 78, venant s’emboîter dans
les fentes 80. Chacune des trois faces de l’encoche 90
comporte une protubérance arrondie de sorte qu’il n’exis-
te que trois points de contact entre le pétale 82 et l’épau-
lement 78 de la pièce 74 lorsque le pétale 82 est en place
dans la fente 80. Une protubérance arrondie 92 située
sur la tranche du pétale 82 à hauteur de l’encoche 90,
vient alors au contact de la paroi intérieure du tube 32.
Ainsi disposés tout autour de la pièce 74, les pétales 82
sont logés à l’intérieur du tube 32, et libres de basculer
légèrement autour d’un axe horizontal, perpendiculaire
à l’encoche 90. Ce mouvement de bascule permet aux
pétales 82 de s’ouvrir et de se fermer afin de positionner
les roues dentées, comme explicité par la suite.
[0020] La portion supérieure 88 des pétales 82 com-
porte une branche verticale 94, et une branche horizon-
tale 96 venant au contact des roues dentées afin de les
centrer. Lorsque les pétales 82 sont en place dans les
fentes 80, les branches verticales 94 traversent les
ouvertures 44 et 64 et sont insérées dans les fentes 56,
sensiblement de la même largeur que les pétales dans
la portion avec laquelle elles coopèrent. Ainsi les bran-
ches verticales 94 peuvent se mouvoir pratiquement
sans jeu, à l’intérieur des fentes 80. Les branches hori-
zontales prennent place dans les ouvertures 64, dépas-
sant légèrement en surface de la pièce 58.
[0021] La portion intermédiaire 86 des pétales 82 for-
me un angle entre les portions verticales inférieure 84 et
supérieure 88, sensiblement égal à l’angle du cône 34.
Lorsque les pétales sont en place à l’intérieur du tube
32, la portion intermédiaire 86 vient au contact du cône
34.
[0022] Lorsque le tube 32 se déplace en translation
vers le haut du tube 26 sous l’action du piston 38, le cône
34 exerce une poussée sur la portion intermédiaire 86
des pétales 82e, f, g, h, i, de sorte que chaque pétale 82
a tendance à basculer autour d’un axe perpendiculaire
à l’encoche 90. La partie supérieure du pétale, éloignée
de l’axe de rotation, effectue un mouvement orienté ra-
dialement, proche d’un mouvement de translation à l’in-
térieur des ouvertures 54 et 64, ce mouvement étant gui-
dé par la fente 56. Afin que le déplacement des cinq
pétales 82e, f, g, h, i soit concentrique au tube 26, il est
nécessaire, d’une part, que le cône 34 soit lui-même con-
centrique à ce tube, d’autre part, que les cinq pétales
soient rigoureusement identiques, et enfin, que la pièce
74 soit elle-même symétrique et concentrique au tube
26. A cet effet, les pétales 82e, f, g, h, i sont réalisés
ensemble par électroérosion à fil, selon une technique

bien connue de l’homme de métier. Par ailleurs, la réa-
lisation de pièces à symétrie cylindrique concentriques
relève de la pratique courante de l’homme de métier.
[0023] Lorsqu’une roue dentée est disposée sur la ma-
trice 8, située au centre de la pièce 58 et elle-même con-
centrique au tube 26, le dispositif de centrage permet,
en actionnant le piston 38 de la centrer sur l’axe AA’. A
cet effet, la branche horizontale 96 des pétales forme, à
son extrémité, une pointe, délimitée par deux faces ho-
rizontales, et deux faces verticales formant un angle de
quelques degrés entre elles. Cette pointe vient s’insérer
entre deux dents voisines, chaque face verticale formant
une touche prenant appui sur un flanc, tel qu’illustré par
la figure 3. De cette façon, la roue est centrée sur l’axe
AA’, le centre de la roue étant pris non pas par rapport
aux extrémités des dents, mais par rapport à leur flancs,
qui en constituent la partie active. La roue dentée est
ainsi positionnée sur la matrice 8, de sorte que, lorsque
la tête 20 se déplace sous l’action, par exemple, d’un
vérin, le poinçon 6 vient à son contact, et effectue une
découpe en son centre.
[0024] Le dispositif ainsi décrit s’adapte à tout diamètre
de roue, mais aussi à des nombres de dents variables.
Pour ce faire, les positions angulaires des pétales 82e,
f, g, h, i peuvent être modifiées en déplaçant les chariots
54e, f, g, h, i dans la gorge 42, de sorte que chaque pétale
82 se situe toujours entre deux dents voisines.
[0025] Pour effectuer ce réglage, la plaque 58 doit être
légèrement dévissée, de manière à ce que les chariots
54 puissent se déplacer dans la gorge 42. En mettant en
place une roue, puis en assurant le centrage, les pétales
se mettent automatiquement en place. La plaque 58 peut
alors être à nouveau serrée, de telle sorte que les pétales
82 restent positionnés.
[0026] On relèvera en outre que le déplacement radial
des pétales 82 peut être réglé en jouant sur la course du
piston 38.
[0027] Par ailleurs, le dispositif présenté comporte
cinq pétales, mais pourrait également en comporter da-
vantage, ou moins, le minimum étant de trois pétales. Le
principe et le fonctionnement en serait inchangé.
[0028] Dans le mode de réalisation proposé, l’extrémi-
té des pétales est formée de deux faces verticales se
coupant pour former une pointe venant prendre appui
sur les flancs de deux dents adjacentes. Il serait égale-
ment possible, dans un autre mode de réalisation, de
prendre appui sur les deux flancs d’une même dent. Pour
cela, l’extrémité des pétales pourrait être formée de deux
faces verticales se coupant pour former un creux en V,
chacune des deux faces venant au contact de l’un des
flancs d’une même dent.
[0029] Enfin, on notera que l’organe de poussée con-
centrique des pétales est mobile verticalement. Une
autre solution tout aussi avantageuse pourrait consister
en un organe de poussée situé dans le plan des branches
horizontales 96 et mobile dans ce plan. Un tel organe
serait constitué, par exemple, d’un anneau plat muni de
cinq protubérances arrondies dans sa face intérieure et
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dont la rotation permet d’exercer une poussée sur les
pétales par l’intermédiaire des protubérances.

Revendications

1. Dispositif de centrage par rapport à un axe de réfé-
rence (AA’) d’une roue munie d’une denture, carac-
térisé en ce qu’il comporte un support sur lequel
est disposée ladite roue, et au moins trois organes
de positionnement (82) mobiles radialement et mu-
nis chacun d’une ou deux touches destinées à pren-
dre appui contre les flancs des dents de la denture,
les organes de positionnement (82) étant ensemble
munis d’au moins six touches, et un organe de com-
mande (32) coopérant avec lesdits organes de po-
sitionnement (82) pour les mettre en contact et les
écarter desdites dents.

2. Dispositif selon la revendication 1, caractérisé en
ce que lesdits organes de positionnement (82) sont,
en outre, mobiles angulairement autour dudit axe de
référence (AA’) à l’intérieur d’une plage définie.

3. Dispositif selon l’une des revendications 1 et 2, ca-
ractérisé en ce que chacun desdits organes de po-
sitionnement (82) comporte deux touches, chacune
desdites touches étant formée par une surface ver-
ticale, lesdites surfaces verticales se coupant pour
former une pointe.

4. Dispositif selon l’une des revendications 1 et 2, ca-
ractérisé en ce que chacun desdits organes de po-
sitionnement (82) comporte deux touches, chacune
desdites touches étant formée par une surface ver-
ticale, lesdites surfaces verticales se coupant pour
former un creux en V.

5. Dispositif selon l’une des revendications 1 à 4, ca-
ractérisé en ce que lesdits organes de positionne-
ment (82) comportent des bras munis chacun d’une
portion supérieure (88), d’une portion inférieure (84)
et d’une portion intermédiaire (86) formant un angle
entre lesdites portions supérieure (88) et inférieure
(84), et chacun desdits bras étant monté pivotant par
l’extrémité de ladite portion inférieure autour d’un
axe horizontal.

6. Dispositif selon la revendication 5, caractérisé en
ce que ledit organe de commande (32) est muni d’un
tube cylindrique mobile en translation parallèlement
audit axe (AA’) de référence et dont au moins une
portion de la surface intérieure, coopérant avec les-
dits bras, est concentrique audit axe de référence
(AA’).

7. Dispositif selon la revendication 6, caractérisé en
ce que ladite portion de l’organe de commande (32)

forme une portion de cône (34) concentrique audit
axe de référence (AA’) et venant en appui sur la por-
tion intermédiaire (86) desdits bras.

8. Dispositif selon l’une des revendications 5 à 7, ca-
ractérisé en ce que lesdits bras sont montés mo-
biles dans des fentes (56) disposées radialement,
et pratiquées dans des chariots (54) mobiles angu-
lairement sensiblement autour dudit axe de référen-
ce (AA’).

9. Dispositif selon la revendication 8, caractérisé en
ce que lesdits chariots (54) sont montés mobiles
angulairement à l’intérieur d’une gorge (42) prati-
quée dans une pièce circulaire (40) sensiblement
concentrique audit axe de référence (AA’), et com-
portant des ouvertures (44) au travers desquelles
passent lesdits bras.

10. Dispositif selon l’une des revendication 1 à 9, carac-
térisé en ce que ledit support est constitué par une
matrice (8) destinée au rectifiage de roues dentées.
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